
RÉALISER LA TRANSITION ÉNERGÉTIQUE DANS 
LE RHIN SUPÉRIEUR

1. Développer des énergies renouvelables com-
patibles avec la préservation des écosystèmes : 
atteindre 100  % de la consommation d’ici 2030 
pour l’électricité, et d’ici 2050 pour toutes les 
formes d’énergie. Par ailleurs, il y a lieu d’augmen-
ter significativement les efforts en faveur des 
économies et de l’efficacité énergétiques.

2. Fermeture de toutes les centrales nucléaires , 
en particulier la centrale nucléaire de Fessenheim, 
la plus ancienne et la moins sûre de la Région.

METTRE EN ŒUVRE UNE POLITIQUE DES 
TRANSPORTS COMPATIBLE AVEC LES ENJEUX 
CLIMATIQUES

3. Arrêter la construction de grandes infrastruc-
tures routières consommatrices d’espace  et 
d’énergie : stop au GCO, à la l’extension de la B10 
en Rhénanie Palatinat, au nouveau pont routier 
sur le Rhin à Wörth, etc.

4. Transférer le trafic de la route vers le rail,
par la réalisation d’urgence de véritables liaisons 
ferroviaires transfrontalières – régionales, comme 
par exemple : Ludwigshafen -Wörth-Strasbourg, 
Rastatt-Haguenau, Freiburg-Colmar, Karlsruhe-
Saarbrücken (2ème voie). 

Par ailleurs, il s’agit de concevoir les plans d’aména-
gement transfrontaliers de telle sorte que les plans 
d’urbanisme communaux permettent de réduire le 
recours à l’automobile et s’organisent autour des 
axes performants de transports collectifs.

TRANSFORMER D’URGENCE LE MODÈLE AGRI-

Dans la perspective de la COP 21 sur le climat qui se tiendra sous peu à Paris, les associations Alsace 
Nature, BUND Rheinland-Pfalz, BUND Baden-Württemberg et Ornithologische Gesellschaft Basel, 
agissant ensemble dans le périmètre du Rhin supérieur, se sont réunies autour de la question des 
enjeux climatiques dans notre région. Elles adressent les demandes suivantes à la COP 21 et aux 
décideurs du Rhin supérieur.

COLE ET ALIMENTAIRE

5. Soutenir la production et la consommation 
responsables des produits de l’agriculture et de la 
forêt issus de la région, au lieu des importations 
anonymes, écologiquement équivoques. Une telle 
question mériterait un large débat public trans-
frontalier.

6. Etudier et réorienter l'utilisation des terres et 
les modes de production, afin de réduire les émis-
sions de Gaz à Effet de Serre, de stocker plus de 
carbone,  et de produire des énergies renouve-
lables, tout en veillant constamment et sans faille 
à enrichir la biodiversité naturelle et à assurer 
l'accès au plein air des animaux d'élevage.

7. Réduction de la consommation de viande, de lait 
et de poisson, dans le cadre d’élevages respectueux 
du bien-être animal, afin de réduire l’empreinte 
écologique et de libérer des surfaces agricoles.

PRÉSERVER LA BIODIVERSITÉ :
L’AUTRE ENJEU DU CHANGEMENT CLIMATIQUE

8. Mettre en œuvre un plan de connexion des 
biotopes transfrontalier au cours de la prochaine 
décennie.

9. Définir un programme visant à stopper la 
consommation foncière nette.

ENGAGER LA TRANSITION VERS LA SOBRIÉTÉ 
ÉNERGÉTIQUE ET MATÉRIELLE

10. Développer un programme pour engager la 
société vers la sobriété matérielle et énergétique : 
sensibilisation sur de nouveaux modes de vie, de 
nouvelles pratiques de consommation.
Le bien-être plutôt que le bien-avoir ! 

Resolution pour le climat

Le changement climatique est désormais une réalité, comme l’indiquent les records météorolo-
giques de ces dernières années. Ainsi, il n’y a plus de temps à perdre pour des mesures efficaces.

C’est pourquoi nous enjoignons :
- les participants à la Cop 21 de décider enfin d’orientations contraignantes assorties 
de mesures concrètes.
- les décideurs régionaux de mettre en œuvre nos propositions.


